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Écoutez la piste sonore et écrivez dans la marge les mots manquants.
	A. Il est partout. Où (1) que vous soyez, quelle que (2) soit l’heure, même lorsque vous jureriez être au calme. Testez (3) par vous-même, tendez l’oreille. Vous entendez ? Le râlement sourd de votre frigidaire ou du chauffage, le vrombissement des voitures. Au travail, ce (4) sont les conversations de vos collègues, l’imprimante, les téléphones. Entre les deux, la rumeur du bus ou du métro, le chantier de rénovation de l’avenue, ou le hurlement de vos écouteurs pour essayer de recouvrir le tout. Le bruit est à ce point omniprésent que l’on n’y (5) prête plus attention. 

B. La pollution sonore maintient (6) votre cerveau en alerte permanente. Inconsciemment, celui-ci analyse la menace, évalue sa distance, enclenche des cascades d’hormones du stress… Si bien qu’en (7) plus de vous épuiser, après des années de vacarme, le bruit finit par amplifier le risque que vous développiez (8) des maladies cardiovasculaires, un diabète, ou que s’aggravent des troubles psychiques.
Une menace silencieuse, souvent méconnue, reléguée (9) au second plan des urgences sanitaires.

C. L’éducation inclusive représente un changement de paradigme, puisqu’il s’agit désormais d’adapter le système scolaire aux apprenants – quelles que (10) soient leurs particularités – et non plus l’inverse. 
Par ailleurs, le numérique est de plus en plus mis en avant dans les textes institutionnels portant (11) sur l’inclusion. Or  (12), ses usages redéfinissent aussi, par leurs potentiels et leurs limites, les pratiques enseignantes. Quelles (13) sont alors les compétences à développer pour intégrer le numérique dans une visée pédagogique inclusive ?

D. Dans les années 1920, le projet pédagogique de Freinet avait une intention sociale prononcée : donner aux enfants des classes populaires les moyens de s’exprimer par eux-mêmes (14) et de conquérir ainsi une dignité. Un siècle plus tard, dans un contexte socio-historique très différent, la mission de l’école telle (15) que la concevait Freinet s’est-elle maintenue (16) ? Comment les praticiens de cette pédagogie la pratiquent-ils (17) ?  Dans notre société d’aujourd’hui, marquée par le culte de l’individualité et par une organisation sociale néo-libérale, quelle (18) est la réalité de la “pédagogie Freinet” ?

E. S’il est intéressant d’observer une corrélation entre l’usage intensif du GSM et de médiocres résultats scolaires, il nous parait tout de même un peu hâtif de l’expliquer nécessairement par une relation de cause à effet en sens unique. Certes, le déclin des scores observé (19) dans le graphique semble (20) coïncider avec l’apparition du téléphone portable et des réseaux sociaux. Et nous ne doutons pas que l’usage massif des écrans et les phénomènes d’addiction suscités par les algorithmes peuvent (21) considérablement aggraver les difficultés scolaires, ainsi que le montrent (22) les études neuro-scientifiques sur l’attention. Mais cette addiction pourrait aussi être un symptôme plutôt qu’une cause unique de la baisse des scores PISA. La démotivation pour l’école, le désintérêt pour ses savoirs, pourraient (23) au moins en partie expliquer la tendance à devenir « accro » aux réseaux sociaux ou aux jeux sur smartphone.
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